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M. L’ABBÉ BOIS.
Iî«

La mort vient de nous enlever un de nos bienfaiteurs les 
plus distingués. Son nom sera toujours en vénération au Sé
minaire de Nicelet, qu’il a aimé et protégé jusqu’à la fin de sa 
vie. Nous reproduisons ici la notice biographique de M. Bois, 
écrite le jour même de sa mort et publiée dans le Canadien 
par un ami reconnaissant.

Nous avons le regret d’annoncer à nos lecteurs la mort, at
tendue depuis quelque temps, mais non moins douloureuse,
, u"J?e?. Prêlres les pl"S remarquables et les plus distingués 
de I Eglise du Caqada. Le révérend M. Louis-Edouard Bois, 
cure de Maskinongé, est décédé hier au presbytère de cette 
paroisse, après une longue et douloureuse maladie, entouré 
des secours de la religion, du dévouement des siens et des 
soins empressés de ses paroissiens dont il a été le pasteur 
venere pendant plus de quarante ans.

Nature d’élite, intelligence supérieure, caractère fortement
trempe, cœur sensible et bon, M. l’abbé Bois avait, dès__
premiers pas dans la carrière ecclésiastique, fait preuve des 
talents les plus remarquables. Il appartenait par le cœur et 
par 1 esprit autant que par le culte du souvenir, à cette pha- 
ange d hommes éminents dont les œuvres et les vertus ont 

laisse une si large place dans l’histoire ecclésiastique du pays : 
les Plessis, les Turgeon, les Holmes, les Demers, les Parent, 
les Painchaud, les Casault, les Ferland.

Prêtre zélé, missionnaire dévoué, il a laissé partout où il a 
passe la trace de son zèle infatigable pour le salut des âmes et 
le bien temporel et spirituel de ses ouailles. Son intelligente 
charité, sans cesse à I œuvre, s’étendait à tous indistinctement, 
a* • soi.n dissimuler ses bonnes œuvres qu’il
était difficile à ceux qui ne connaissaient pas son humilité d’en 
constater toute l’étendue, d’en apprécier tous les résultats.

Ami dévoué de l’éducation, son ambition consistait surtout 
a mvoriser 1 éducation des jeunes gens les plus doués dont il 
défrayait souvent les frais à même ses modestes revenus. Son ‘ 
plaisir était de les réunir chez lui pendant les vacances et de 
leur inculquer, avec les leçons de la foi, l’amour des lettres et 
de 1 etude.

Entouré de ses manuscrits, de ses vieux bouquins, de cette

-

1
1

a
1

sesn
a

cac

!

?

1
I


